
LE PRIX COURANT

seur le tiers de celle des plançhes, et
pénétrant d'un bout dans une planche.
de l'autre dans une planche voisine: c'et
une sorte de double tenon, que l'on asi'i-
,jettit avec de petites chevilles en bois.

Parquets.-Les parquets que l'on reu-
contre le plus souvent sont:

1b Le parquet à l'anglaise, formé de
-planches étroites toutes parallèles, fixées
sur des lambourdes avec joints alter-
nants;

.20 Le parquet en feuilles de fougère
avec point rectiligne continu;

30 Le parquet à point de Hongrie, an t-
logue au précédent.

Toutes les feuilles de ces parquets doi-
vent être assemblées à rainures et à lan-
guettes, non-seulement entre el-les, ma!
encore avec les cadres qui se trouvent au
pourtour de la pièce; les feuilles sont
fixées aux lambourdes au moyen de clous
ou pointes, que l'on chasse obliquement
dans les tranches verticales du bois et
qui ne doivent pas apparaître à la sur-
face.

On rencontre encore assez souvent des
parquets à "compartiments". Chaque
compartiment est formé d'un cadre ra-y
tangulaire, dont les quatre côtés sont as
semblés à onglets avec tenons croisés et
chevillés; les rectangles allongés et les
carrés qui constituent le remplissage
sont assemblés entre eux et avec le cadre
à rainures et languettes; de même que
les cadres voisins sont assemblés à rai-
nures et languettes.

L'avantage des p'arquets de ce systèma
est que les comparti'ments peuvent être
fabriqués à l'avance et posés rapidement.

Ils ont l'avantage encore de se prêter
à une décoration plus variée; et, si l'on
a recours à des bois de diverses natures,
on obtient des mosaïques d'un effet agr-
able. Lorsque les panneaux que l'on ac
cale les uns aux autres sont de grande.s
dimensions, il faut se servir de bois bien
secs, sans quoi les joints s'ouvriraient
outre mesure.

On doit aussi, et c'est du reste un pri'i-
cipe général en menuiserie, n'employcr
que du bois "débité sur maille", car il
est moins sensible aux variations atmoq-
phériques et surtout 14 se gondole 'bien
moins que le bois "débité suivant les plans
parallèles à un diamètre de la section '.
En effet, dans ce dernier cas, une des
faces de -la planche contient plus .e
mailles que celle qui lui fait face, et con-
me les mailles sont très hygrométriques,
si l'humidité augmente, la face contenant
le plus de mailles s'élargit dans de plus
fortes proportions que son opposée, et ,a
planche se voile; si l'humidité diminue,
l'effet ipverse se produit.

Avec des -planches sciées sur maille, i
y a même nombre de mailles des deux
côtés ou à peu près, et le voilement ne
se produit pas; la planche, en se contrac-
tant et en se dilatant, reste plane.

. Le "débit du bois sur maille" a long-
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temps fait la fortune des Hollandais, qui
venaient acheter chez nous des billes le
chêne et nous les renvoyaient débité3s
suivant cette méthode, sous le nom de
"chêne de Hollande".

Avec des bois de couleurs différentas,
on peut produire de véritables planchers
ei mosaïques; mais on doit n'associe-
ensemble que des bois de même duret,,
et autant que possible, de même dilata-
bilité et il faut poser ces planchers 'e
luxe sur un premier plancher ordinaire.

Lambris et cloisons. -Les lambris
sont les revêtements dont on recouvre
les faces des murs. On distingue les lam-
'ris d'appui et les lambris de hauteur.

Les lambris d'appui ne règnent guère
oue sur 1 mètre de hauteur au-dessus de--
planchers. Les lambris de hauteur s'-
tendent jusqu'au plafond.

Les lambris sont composés de cadres
eu bois épais, composés de montants, el
de traverses assemblés à tenon et mo-
taise, et le remplissage comprend un plus
ou moins grand nombre de panneaux. La
face cachée du lambris ne doit pas êtr
appliquée contre le mur; cette face pla
née et rabotée doit être tenue à une cer-
taine distance en avant du mur, le cadr?
est traversé par des vis à bois qui pén-
trent dans des tampons horizontaux sce-
lés dans la maçonnerie du mur, les tête
des vis sont noyées dans les cadres; elles
laissent un trou apparent que l'on bouche
avec des lames de bois fixdes à la coile
forte, de telle sorte que leurs fibre3
soient parallèles aux fibres voisines.

Lorsque les bois sont bien secs, et il
doit toujours en être ainsi, c'est une
bonne précaution d'appliquer deux ou
trois douches de peinture sur leur face
qui regarde le mur. Lorsqu'on veut obte-
nir une décoration riche, on augmente le
nombre des moulures sur les cadres er
sur.les panneaux, on ménage sur ces
derniers des parties saillantes, rondes ju
en forme de losange, en pointe de dia-
mant, etc.; niais il faut éviter l'excès et
la confusion dans tout cela, et chercner
plutôt la richesse dans de beaux bois ju
dicieusement appliqués.

Les dimensions des panneaux ne doi-
vent pas être trop grandes, si l'on ve;ut
éviter l'effet pernicieux des dilatatio-is
et contractions; aussi on ne donne pas à
un panneau plus d'un mètre de large sur
trois mètres de long. Dans certains cas,
lorsque les panneaux sont grands et min-
ces, on tles consolide par des traverses
ap;pliquées sur l'a face cachée de ces paa-
neaux et fixées au montant des châssii.
Les panneaux sont rliés à ces traver3ed
par des vis à bois; mais on a soin de mé-
nager, pour le passage des vis dans les
traverses, des trous ovales Jaissant un
libre jeu à la dilatation.-[Le Bois].

Un homme qui n'occupe pas la posi-
tion qu'il pourrait occuper, vole le mon-
de.


